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Abstract

S u c c e s s i o n  o l  t h e  U p p e r  T i t h о n i a n-L o w e r  C r e t a c e o u s  D e p o ­
s i t  s i n t h e  S v i n i ţ a R e g i o n  ( B a n a t ) .  The succession of the Upper Tithonian-Bedou- 
lian deposits comprises, in this region, several lithostratigraphic entities namely, from bottom 
to lop (1) Murguceva Formation (Tithonian-HauUrivian), of 100—105 m thick, made up of 
white limestones with cherts; (2) Sviniţa Formation ( — Sviniţa Beds — R ă i 1 e a n u, 1953) 
(Upper Hauterivian-Bedoulian) which comprises, in its lower part, 40 — 45 m grey marly 
limestones, constituting the Pîrîul Morilor Member (Upper Hauterivian-Lowcr Barrcmian), and, 
in its upper part, 75 — 80 in of marls and marly-limestones with pyritized ammonites, consti­
tuting the Temencacia Member (terminal Lower Barrcmian-Lower Bedoulian). The last term 
of the Lower Cretaceous succession of Sviniţa is represented by Albian marly-sandstones which 
occur only along the Ţiganilor Valley within an carthslide. For the lower part of the succe­
sion, the chronostratigraphic dating of the lithostratigraphic entities has been carried out by 
the microfacial study, and by the study of the assemblages of cephalopoda for its upper part 
(see the plate). Thus, within the Upper Hautcrivian there have been separated two biozones, from 
bottom to top : (1) with Crioccratilcs duoali and (2) with Acrioceras scringci and Paraspinoccras 
jourdani ; within the Barrcmian there have been identified at least 6 biozoncs : (1) with Paras- 
piliccras and Pscudolhurmannia ; (2) biozonc undefined within the Lower Barrcmian (3) with 
Pulchellia ex. gr. comprcssissima, Spitidiscus and Holcodiscus ; (4) biozone undefined within the 
Upper Barrcmian ; (5) with J mérités and „Ялх/аш'й” ; (6) with „ Crioccraliles”  ex. gr. barremenscr 
orbignyi. The lowermost. Aptian comprises the biozonc with Pseud okaploceras malhcroni and 
Deshayesilcs weissi.

The succession of the Sviniţa ammonite fauna advocates the appurtenance of the bio- 
zone with Paraspiliceras and Pseudolhurmannia to the basal part of the Barrcmian ; hence, the 
definition of the Hautcrivian-Barrcmian boundary at the level of the occurrence of the first 
Douvillciceratidac, Hcmihoplitidac, and the Desmoceratidae of the Barremites genus. Within 
the Barremian deposits of Sviniţa cephalopoda of the ,,Crioccraliles”  barremense-orbignyi group 
occur at the end of the Barrcmian, and Procheloniceras occur associated with Silcsiles seranonis 
at the Barremian-Aptian boundary. The species defined by T i c t z c (1872) and U h 1 i g (1883) 
which are based on the Sviniţa paleontological material, are Upper Barremian in age.

1 Reçu le 28 Mars 1975, accepté Ic 30 Mars 1975, présenté à la séance du 16 Mai 1975.
2 Institutul de geologie şi geofizica. Str. Caransebeş nr. 1, Bucureşti, 32.



54 E. A V E A M 2

The Lower Cretaceous deposits from Sviniţa present some stratigraphic gaps within the 
Tithonian and the Berriasian ; whereas the Lower Hauterivian and Lower Barremian deposits 
as well as those from the Barremian*Aptian boundary are probably condensed.

I. INTRODUCTION

Plus de 100 ans après la publication de l’étude stratigraphique et 
paléontologique de T i e t z e (1972) sur les dépôts éocrétacés de Sviniţa, 
ü existe encore de nombreuses incertitudes concernant la succession en 
détail de ces dépôts, la distribution verticale des différentes espèces 
d’ammonites qu’on y a récoltées et même concernant la validité de certaines 
espèces décrites par l’auteur viennois.

Cette situation est d’autant plus regrettable parce que la région 
de Sviniţa est l’une des rares régions carpatiques riches en fossiles au 
niveau du Crétacé inférieur, dont l’étude détaillée pourrait compléter les 
connaissances existantes sur la distribution verticale des ammonites et, 
sur cette base, permettre l’éclaircissement de quelques problèmes actuels 
de la biostratigraphie du Crétacé inférieur.

Dans ces conditions nous croyons qu’il faut procéder à une nouvelle 
présentation, plus détaillée et complétée par les données récentes, des 
dépôts tithoniques et crétacés inférieurs de cette région, et de leur contenu 
paléontologique.

La région de Sviniţa se situe dans la partie méridionale de la 
„zone de sédimentation de Sirinia” (С о d a r c e a, 1940), ou du „sillon 
de Sviniţa” (P о p, 1973) de l’autochtone danubien des Carpates Méri­
dionales. Du point de vue géologique et paléontologique l’étude des 
dépôts en discussion a été entamée par K u d e r n a t s c h  (1852) et 
T i e t z e (1872) et continuée par S c h a f a r z i k  (1894), K o c h  (1912) 
et puis par B ă i l e a n u  (1953, 1960), le même auteur et ses colla­
borateurs (1964, 1969) et par B o l d o r  et A v r a m  (1972). La première 
image cartographique de cette région a été publiée dans la carte géolo­
gique de la République Socialiste de Roumanie au 1 : 500.000, feuille 
4b, 1959, éditée par le Comité Géologique, suivie par la carte détaillée 
publiée par B ă i l e a n u  (1960), par la carte de B o l d o r ,  S t ă n o i u ,  
S t i 11 a (1964) 3 et par la carte au 1 : 200.000 éditée par l’Institut Géolo­
gique — feuille 32 Baia de Aramă (1968) et feuille 40 Turnu Severin 
(1967). Enfin, R u  s u (1970) a réalisé la première étude microbiofaciale 
plus détaillée sur les dépôts tithoniques terminaux et crétacés inférieurs 
de la région.

Il faut ajouter à ces ouvrages les considérations faites par U h 1 i g 
(1883) et par K i l i a n  (1907—1913) concernant la faune d’ammonites 
pyriteuses présentée par T i e t z e .

Les dépôts, pour la plupart éocrétacés, qui surmontent les calcaires 
noduleux tithoniques inférieurs de la zone de Sirinia, n’affleurent que

3 Rapport géologique, les Archives de l’Entreprise de Prospections pour les Substances 
Minérales Solides, Bucarest.
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daps quelques secteurs : aux alentours de Sviniţa et tout près de cette 
loçalité vers le nord — dans le secteur de Zelişte (v. la figure), sur la crête 
Drenjetina-Bavnişte à environ 9 km au nord de Sviniţa (cote 754 sur 
la carte géologique au 1:200.000 de la Eoumanie) et dans le bassin de 
la-Vallée de Sirinia, que ces dépôts occupent presque entièrement.

Fîg^TîJEsqulsse d'affleurement des dépôts tlthoniques supérieures et éocrétacés des secteurs de Svi- 
niţa,et de Zelişte. 1, Quartemaire; 2, Albien; 3, Barrémien inférieur ter minai-Aptien inférieur 
(Sousformation de Temeneacia) ; 4, Hauterivien supérieur-Barrémien inférieur (Sousformation de 
PîrîgJ Morilor) ; 5, Tithonique supérieur-Néocomien inférieur (Formation de Murguceva) ; 6, 
Dogger -f Malm (sauf le Tithonique supérieur); 7, Lias; 8, Permien; 9, église ancienne 
cty filage  de Sviniţa; 10, limite lithologique; 11,. limite stratigraphique; 12, discontinuité 

stratigraphique; 13, faille; 14, emplacement des coupes type.
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De tous les secteurs mentionnés, celui du village de Sviniţa a offert 
les coupes les plus complètes et, aussi, les moins affectées par des disloca­
tions tectoniques. C’est pourquoi tous les coupes-type des formations 
ou sousformations mises en évidence dans la succession des dépôts d’âge 
tithonique et crétacé inférieur se trouvent dans le secteur de cette localité.

II. SUCCESSION DES DÉPÔTS TITHONIQUES TERMINAUX ET CRÉTACÉS 
INFÉRIEURS DE LA ZONE DE SIRINIA

Dans la zone de Sirinia l’intervalle Tithonique supérieur-Bedoulien 
est occupé par 3 paquets de dépôts, à savoir : (1) calcaires blancs à 
accidents siliceux ; (2) calcaires marneux grisâtres ; (3) marno-calcaires, 
marnes et argiles. Les deux derniers paquets ont été inclus par E a i ­
le  a n u (1953) dans les „couches” de Sviniţa (dénommées dans cet 
ouvrage „Formation de Sviniţa” ), tandis que le premier paquet constitue 
la „Formation de Murguceva” , dénommée ainsi d’après le secteur du voi­
sinage du village de Sviniţa où elle est plus répandue.

A) Formation de Murguceva (Tithonique supérieur-Hauterivien)
Cette formation couvre tout le versant droit du ruisseau Murgu­

ceva (au sud du village de Sviniţa) où un bel affleurement se trouve 
dans une zone dénudée de sol, entre le fil de la vallée à 900 m en amont 
de l’embouchure et la crête de la colline entré le ruisseau mentionné et 
le ruisseau Morilor (ou „ruisseau Vodîniciki”  dans les travaux anciens) ; 
elle apparaît aussi sur le fil du même ruisseau depuis 540 m en amont de 
l’embouchure jusqu’à la rivière du Danube. Mais la plus complète 
coupe (lithostratotype) de la formation affleure le long du ruisseau 
Morilor, depuis la prise d’eau pour la village de Sviniţa jusqu’à environ 
600 m en amont du confluent de cette vallée avec le Danube. Vers le 
nord, la Formation de Murguceva constitue dans la plus grande partie 
les apparitions des dépôts éocrétacés des sommets de Eavnişte et de 
Drenetina, de Zelişte et du bassin hydrographique de la vallée de Sirinia.

La limite inférieure de la formation coïncide avec la limite supé­
rieure des calcaires noduleux grisâtres, verdâtres et rouges du Jurassique 
supérieur. Le passage de ces calcaires aux dépôts de la Formation de 
Murguceva se réalise au lithostratotype par l’intermédiaire d’un paquet 
qui renferme de bas en haut : 1 m de calcaire grisâtre, faiblement nodu­
leux et à accidents siliceux ; presque 1 m de calcaire blanc plus fin, com­
pact, toujours avec des accidents siliceux; 4 m de calcaires détritiques 
en bancs de 1 à 1,5 m d’épaisseur, dont le dernier à rares accidents 
siliceux. Le dernier banc supporte une succession monotone de calcaires 
plus ou moins fins, gris pâle, blancs sur les surfaces qui ont subi l’altéra­
tion, cassants, dans des couches de 10 à 30 cm, séparées par des caloaires 
schisteux qui forment des intercalations de 5 à 10 cm ; les faces de 
stratification conservent des pellicules fines d’argile et présentent par­
fois des traces de dissolution. Ces calcaires contiennent des accidents
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siliceux de type chaille, distribués d’une manière irrégulière à l’intérieur 
des couches plus épaisses.

Vers la partie supérieure les calcaires blancs passent graduellement 
aux calcaires marneux gris foncé (sur la planche, — colonne Y, intervalle 
V l ’-Y 2). L’apparition de ces derniers est suivie, à 5—10 m d’épaisseur 
stratigraphique (ou à 100 m environ au-dessus de la base de la formation) 
par la disparition des accidents siliceux ; il y a ici un paquet de passage, 
épais de quelques métrés, dans lequel persistent seulement des concréti­
ons de calcaires recouverts de pellicules fines de silice.

Nous avons établi la limité supérieure de la Formation de Murgu- 
ceva au niveau où les calcaires à accidents siliceux disparaissent défini­
tivement. Dans cette acception son épaisseur est de 100 à 105 m dans 
la coupe type, mais augmente jusqu’à 150 m vers le nord, dans le bassin 
de la vallée de Sirinia.

Les changements latéraux dans la lithologie de la formation sont 
assez petits : dans le versant droit de la vallée de Murguceva les calcaires 
détritiques forment 2 intercalations épaisses de 1,5 et de 0 à 4 m, la 
dernière d’une épaisseur très variable due probablement au balayage 
sous-marin ; dans la vallée de Sirinia et à Munteana on rencontre aussi 
des calcaires détritiques à plusieurs niveaux ; enfin, à Bavnişte il n’y a 
qu’un seul calcaire détritique de 2 à 4 m, à la limite supérieure des cal­
caires noduleux. On reconnaît, vers la base de la formation, sur toutes 
les coupes étudiées, des indices d’interruption de la sédimentation ou de 
glissements sous-marins, tels des paquets de couches séparées par de faib­
les discontinuités, accompagnées de l’apparition ou de la disparition 
brusque des associations zonales de calpionelles. Ces discontinuités sont 
marquées parfois par l’apparition des calcaires détritiques à la base du 
paquet surjacent (à droite du ruisseau de Murguceva, sur la vallée de 
Sirinia, à Munteana).

La Formation de Murguceva est relativement pauvre en restes de 
céphalopodes. Dans ces conditions, l’âge de sa partie inférieure n’a pu 
être établi que sur la base de l’étude microbiofaciale, dont les résultats 
pour la coupe type sont indiqués dans la planche. Il faut noter l’absence 
de la zone à Crassicollaria4, marquant une première discontinuité dans 
le Tithonique moyen-supérieur, à la base de la formation5, et une autre, 
à la partie supérieure de la sous-zone à Calpionella elliptica, au milieu 
du Berriasien ; elles ne sont pas accompagnées de changements dans la 
lithologie des dépôts.

Les zones à Calpionellopsis et à Calpionellites sont dépourvues de 
discontinuités microfaunistiques évidentes. En fonction de la répartition 
verticale des espèces de calpionelles, au lithostratotype, le Tithonique 
tient une épaisseur de 10 m (depuis les premiers calcaires verdâtres ou

4 Les zones de Calpionelles sont prises ici dans l’acception d’A 11 e m a n, C a t a l a n o ,  
F a r e s  et R e m a n  с, 1971.

fi Cependant, la zone à Crassicollaria est partiellement présente dans la coupe du versant 
droit du ruisseau Murguceva (planche, colonne M).
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grisâtres à accidents siliceux de la base de la succession, qui contiennent 
encore de nombreuses Saccocoma, jusqu’à l’apparition des premières 
Calpionella elliptica), le Berriasien inférieur — 8m  (jusqu’à la disparition 
brusque des espèces Calpionella alpina et C. elliptica et l’apparition du 
genre Calpionéllopsis), le Berriasien supérieur-Valanginien basal — 12 m 
(zone à Calpionéllopsis) ; la partie la plus grande de la succession des 
dépôts valanginiens qui correspond à la zone Calpionellites, s’étend sur 
30 m d’épaisseur stratigraphique.

Ces épaisseurs ne sont pas les mêmes dans toutes les coupes : elles 
sont un peu plus grandes vers le nord, dans le bassin de la vallée de 
Sirinia.

Les céphalopodes que nous avons récoltés de la partie inférieure de 
la formation sont relativement rares et proviennent presque tous du ver­
sant droit du ruisseau Murguceva (planche — M) d’un paquet situé entre 
15 et 23 m à partir de la limite supérieure des calcaires noduleux : Spiti- 
ceras sp. ex gr. S. polytroptychum U h 1 i g (M 1), Ptychophylloceras pty- 
choicum (Qu.) (M 1), Fauriella sp. ex gr. F . boissieri ( P i c t e t )  (M 2). 
L’âge berriasien supérieur de ce paquet—attesté par les fossiles mention­
nées — est confirmé par l’association des calpionelles reconnues dans la 
gangue de ces fossiles (zone à Calpionéllopsis). Au même coupe mais à 
9 m plus haut, nous avons prélevé Kilianella aff. roubaudiana (d’O r b.) — 
fosile index pour le Valanginien inférieur — d’un niveau où l’association 
de calpionelles appartient à la zone à Calpionellites (M 3). Au-dessus de ce 
niveau jusqu’à 45 m à partir de la base, les calcaires sous-lithographiques 
blancs ont fourni : Partschiceras sp. ex gr. P . winkleri (U h 1 i g) et Olco- 
stephanus sp. Enfin, sur le ruisseau Murguceva à fil d’eau, à environ 70 m 
à partir de la base de la succession (à 110 m en amont de la route de 
Sviniţa-Orşova), nous avons prélevé un exemplaire de Berriasibélus 
extinctorius (R a s p a i 1), fossile qui atteste l’âge valanginien des calcaires 
blancs à accidents siliceux à un niveau où l’on ne rencontre plus de calpio­
nelles. A défaut d’un échantillonage continu pour l’étude microbiofaciale, 
la corrélation de ces coupes avec celle du fil du ruisseau Morilor au niveau 
des zones de calpionelles, n’a pas pu être encore réalisée.

L’âge hauterivien des calcaires blancs à accidents siliceux, à la partie 
supérieure de leur succession, est attesté par une association de céphalo­
podes prélevées de plusieurs gisements sur le ruisseau Morilor, à partir 
de l’embouchure du seul affluent plus grand sur sa droite, jusqu’à environ 
650 m en amont du pont de la route d’Orşova-Sviniţa (ou entre 85 et 90 m 
d’épaisseur stratigraphique à partir de la base de la formation) (planche —V, 
V1-V  3). Parmi ces fossiles il y a Partschiceras stuckenbergi (K a r.), Crioce- 
ratites duvali L e v., C. cf. duvali, C. matsumotoi (S a r к a r), C. aff. jo li- 
boisi (S a r к a r) (V 1’) ®, Haploceras (Neolissoceras) grasianum (d’O r b.), 
Laméllaptychus angulocostatus ( Pe t ers ) ,  Spitidiscus cf. incertus (d’O r b.) 
(prélevé du point V 1 et du versant droit du ruisseau Murguceva d’un

* Pour les fossiles dont le niveau de prélèvement n’est pas indiqué sur la planche, nous 
■avons ajouté dans le texte l'indicatif de couche ou de gisement qui les a fournis.
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nivëau situé à environ 15 m au-dessus de celui à Berriasibelus) ; Lytoeeras 
subfimbriatum (d’O r b.), Phyllopachyceras infundibulum ladinum (U h - 
l i  g), Paraspinoceras puleherrimum (d’O rb.), Crioceratites matsumotoi 
( S a r k a r )  (du paquet terminal de la formation, entre 650 et 520 m en 
amont du pont de la route d’Orşova-Sviniţa, ou entre les points У 2 et 
У 3).

B) Formation de Sviniţa (=  couches de Sviniţa—Răileanu 1953, emend)

Dans le cadre des couches de Sviniţa, B ă i l e a n u  (1953, 1960) a 
identifié 3 paquets de dépôts, à savoir :
(1) à la base, des couches calcaires-schisteuses en plaquettes à intercala­

tions marneuses gris blanc (transition du Hauterivien au Barrémien 
inférieur) ;

(2) schistes calcaires-marneux, gris-bleuâtres, faiblement blanchâtres, 
fossilifères sur le ruisseau Temeneacia ( B ă i l e a n u ,  1953) (en 1960 
le même auteur a indiqué, au contraire, le ruisseau Ţiganski) ;

(3) marnes grises, légèrement bleues ou blanchâtres, sablonneuses sur 
les surfaces qui ont subi l’altération ; ces marnes sont le plus souvent 
dures et se brisent en plaques suivant des surfaces régulières ; elles 
ont des bons affleurements sur le ruisseau Ţiganilor (ou Ţiganski) 
et à la vieille église du village de Sviniţa d’ou provient la plus grande 
partie de la faune pyriteuse décrite par T i e t z e.
Le prélèvement couche par couche des fossiles sur les principales 

coupes de la Formation de Sviniţa nous a permis de préciser la position 
géométrique rélative de ces paquets. De ce fait on n’a pu séparer, dans la 
Formation de Sviniţa, que 2 sousformations : (1) la sousformation calcaire 
marneuse (de Pîrîul Morilor) et la sousformation marneuse (de Temenea­
cia), la dernière renfermant les paquets 2 et 3 séparés par B ă i l e a n u .

B) 1, La sousformation de Pîrîul Morilor (Hauterivien supérieur — 
Barrémien inférieur) ( =  couches calcaires schisteuses en plaquettes à inter­

calations marneuses —- Răileanu, 1953)

Oette sousformation affleure le long du ruisseau Morilor. Il y a 
encore des coupes fragmentaires qui affleurent le long de la route qui suit 
la crête sur l’interfluve entre le ruisseau Morilor et le ruisseau Murguceva 
et dans le semi-déblai de la nouvelle chaussée d’Orşova-Sviniţa, de 250 m 
à 650 m vers le sud de l’embouchure du ruisseau Morilor. Un affleurement 
isolé de la même sousformation se trouve dans le versant droit de la vallée 
de Sirinia, à l’embouchure (dans le semi-déblai du chemin forestier), ses 
dépôts supportant là les grès et les conglomérats du Crétacé supérieur. 
Enfin, la sousformation de Pîrîul Morilor forme la partie supérieure de la 
succession des calcaires néocomiens à Zelişte et à Bavnişte.
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Dans la coupe type (planche —У) la sousformation de Pîrîul Morilor 
est formée de calcaires sous-lithographiques gris foncé en alternance avec 
des calcaires blancs qui ressemblent à ceux du Néocomien inférieur, mais 
qui ne présentent pas d’accidents siliceux, La limite supérieure de la 
sousformation est marquée par quelques couches épaisses de calcaires 
marneux, qui font le passage vers les marnes de la sousformation de 
Temeneacia. Celles-ci forment les derniers affleurements sur le ruisseau 
Morilor, depuis le pont de la route Orşova-Sviniţa jusqu’à 150 m en amont.

L’épaisseur de la sousformation est de 40 à 45 m.
La sousformation de Pîrîul Morilor contient de nombreuses fossiles 

(conservées sous forme d’impressions dans les marnes), ce qui nous permet 
d’établir exactement leur âge. Un premier paquet fossilifère (Y 4/1 — V 
4/2), situé à 5-8 m au-dessus du niveau de disparition des nodules calcaires 
à croûtes de silex, de la partie finale de la Formation de Murguceva, ren­
ferme de nombreux exemplaires de : Crioceratites cf. duvali L e v., G. an- 
dersoni ( Sar kar ) ,  C. nolani (K il.), C. cf. emeriti Lev . ,  Paraspino- 
cer as jourdani (A s t i e r), Acrioceras seringei (A s t i e r), Lamellaptychus 
angulocostatus ( P e t e r  s), Duvalia dilatata majoriana S t o y a n o v a -  
V e r g i 1 о v a. Entre 10 et 13 m à partir de la base de la sousformation 
(V 5 et V 6) nous avons rencontré : Crioceratites aff. duvali Lev. ,  C. 
nolani (K i 1.), C. cf. basseae (S a r к a r), Acrioceras seringei (A s t i e r), 
Euptychoceras inornatum (Sim.),  Haploceras (Neolissoceras) grasianum 
(d’Orb. ) ,  Lamellaptychus angulocostatus ( Pet ers ) .  Les suivants 8 m 
de la succession (Y 7) renferment outre Crioceratites nolani (K il.) et 
Acrioceras seringei (A s t.), les espèces suivantes : Crioceratites emeriti 
Lev. ,  Hamulina astieriana d’O rb., Balearites% sp., Barremites (Rebou- 
lites) sp., Paraspiticeras pachycyclum (U h 1 i g) (Y 7/3). La partie supérieure 
de la sousformation, de 25 à 36 m depuis sa base, comprend un niveau 
(Y 8/1) à Pseudothurmannia picteti S a r k a r ,  Pseudothurmannia sp. ex 
gr. P. mortilleti (P i c t. et L о r.) — P. catulloi (P a r о n a), Pseudothur­
mannia aff. pseudomalbosi (Sar.  et Sc h ô nd . ) ,  Crioceratites cf. thiol- 
Z i emAst i er ,  Paraspiticeras guerinianum (d’O r b.), Barremites (Бшre- 
mites) sp. ; sa partie terminale — formée de marno-calcaires durs à cassure 
esquilleuse — a offert peu de fossiles parmi lesquels Psilotissotia favrei 
(О о s t e r).

Les fossiles mentionnés permettent l’attribution des dépôts de la 
sousformation de Pîrîul Morilor au Hauterivien terminal et au Barrémien 
inférieur. A ces fossiles, s’ajoutent quelques exemplaires de Lamellapty­
chus angulocostatus ( Pe t ers ) ,  de Crioceratites, de Haploceras {Neolisso­
ceras) grasianum (d’Orb. )  et de Partschiceras stuckenbergi (K ar,), récol­
tés de la partie inférieure de la sousformation, sur l’interfluve entre le 
ruisseau Morilor et le ruisseau Murguceva, sur la route d’Orşova-Sviniţa 
entre les mêmes vallées, à Ravnişte et dans le bassin de la vallée de 
Sirinia.
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B) 2. La sousformation de Temeneacia (Barrêmien inférieur terminal 
— Aptien inférieur) ( =  paquet de schistes calcaires-marneux +  paquet de 
marnes grises — Bâileanu, 1953 ; =  marnes de Svinita —  Boldor, Stànoiu,

Stilla, 19631)

La sousformation de Temeneacia occupe toute la colline sur laquelle 
se trouve le nouveau village de Sviniţa ; elle dépassé un peu, vers le sud, 
le ruisseau Morilor et vers le nord est délimitée par la „faille de Sviniţa” 
(figure) au nord de l’ancienne église du village.

A la différence des entités lithostratigraphiques décrites ci-dessus, 
la sousformation de Temeneacia n’affleure que d’une fàçon discontinue. 
La plus complète coupe — mais non pas la plus fossilifère — est offerte 
par la route qui monte de l’embouchure du ruisseau Morilor vers le nord-est 
sur l’interfluve d’entre cette vallée et le ruisseau Murguceva (planche—Ys); 
des séquences de la partie inférieure de la sousformation, plus riches en 
fossiles, apparaissent sur le ruisseau Morilor (planche -V ) et immédiatement 
au nord du réservoir d’eau du village de Sviniţa (planche—A) ; ses parties 
médiane et supérieure se développent dans le déblai de la route d’Orşova- 
Sviniţa au sud et au nord de l’embouchure du ruisseau Morilor, dans le 
versant droit du même ruisseau au-dessous du village de Sviniţa (planche — 
Vd), sur le ruisseau Temeneacia (planche — S), sur le ruisseau Ţiganilor 
(planche—T, T2—T8) et dans le versant septentrional de celui-ci jusqu’au 
nord de l’ancienne église du village de Sviniţa (planche—B).

La succession de la sousformation de Temeneacia renferme, sur 
une épaisseur stratigraphique de 70 m, une alternance de marnes plus 
ou moins schisteuses, de marno-argiles et de marno-calcaires gris foncé, 
bleuâtres et blanchâtres sur les surfaces qui ont subi l’altération. Le pas­
sage des marno-calcaires à des marnes calcaires et à des marnes se réa­
lise assez rapidement, de sorte que les paquets plus riches en marno-cal­
caires ne peuvent être mis en corrélation d’une coupe à l’autre (les marno- 
calcaires ont pourtant un développement plus grand sur le ruisseau 
Temeneacia et sur le ruisseau Ţiganilor, où ils forment des couches jus­
qu’à 1,5 m d’épaisseur). Dans ces conditions, leur corrélation avec les 
marno-calcaires de la partie terminale de la sousformation de Pîrîul Mo­
rilor ( E ă i l e a n u ,  1953) a été faite aisément dans l’absence d’une étude 
biostratigraphique en détail.

La base de la sousformation peut être observée sur le chemin qui 
se trouve à gauche du ruisseau Morilor et au nord du réservoire d’eau du 
village de Sviniţa, dans le voisinage immédiat du canal excavé pour la 
déviation de la source du ruisseau Temeneacia vers l’affluent droit de 
ruisseau Morilor. Dans ce dernier point, au bord du canal, apparaissent 
des calcaires marneux tachés, à faibles intercalations de marnes, qui 
supportent des marnes en plaquettes et des marno-calcaires grises en cou­
ches de 15 à 20 cm. Les marnes renferment de nombreux fossiles pyriteux : 
Pulchellia sp. ex gr. P. compressissima (d’O r b.), Silesites vulpes (С о q.), 7

7 Op. cit. point 3.
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Spitidiscus seunesi (K il.), Holcodiscus diversecostatus (Со q.), Holcodiscus 
sp. ex gr. H . perezianus (d’O r b.). Sur cette base, leur âge est encore 
barrémien inférieur.

Le premier affleurement de marnes et de marno-calcaires sur le 
ruisseau Morilor (У 9) renferme une séquence d’environ 7 m d’épaisseur 
stratigraphique, d’où nous avons récolté : Lytoceras phestum M a t  h., 
Costidiscus (Costidiscus) recticostatus (d’O rb.), G. (Macroscaphites) y  vani, 
( P u z o s )  (У 9/1—9/2) et, à 6 m delà base de l’affleurement (У 9/3).— 
Silesites seranonis (d’O г b.) et Pulchellia sp.

La coupe découverte le long du chemin qui monte sur le versant 
droit du ruisseau Morilor montre environ 15 m d’épaisseur stratigraphique 
de marnes et de mamo-caleaires, avec de nombreux fossiles pyriteux. 
Nous avons récolté de sa partie inférieure (Vd  2A-B) : „ Barremites”  stret- 
tostoma (U h 1 i g), Mélchiorites mélchioris (T i e t z e), Mélchiorites aff. 
nabdalsa (С о q.), M . cf. sequensae (С о q.), M . charrierianus (d’O r b.), 
M . (?) faloti (K il.), Pseudohaploceras tachthaliae ( T i e t z e ) ,  Partschi- 
ceras stuckenbergi (Kar. ) ;  dans sa partie supérieure (Vd  2k) aux espèces 
mentionées s’ajoutent Imerites sp. aff. I. giraudi (K i 1.).

La même association, à Silesites seranonis (d’O rb.), Lytoceras phe­
stum Math. ,  L . raricinctum U h 1 i g et Imerites 8, apparaît aussi dans le 
dernier affleurement du ruisseau Morilor (У 11).

Le ruisseau Temeneacia met au jour, à présent, 15 m de dépôts 
marneux ayant, à la partie supérieure, deux intercalations de marno^cal- 
caires de 1,5 et 1,2 m d’épaisseur. La partie inférieure de cette succession 
(S 3) a offert: Silesites seranonis (d’O rb.), Lytoceras phestum Ma t h ,  
et Protetragonites crebrisulcatus (Uhl i g) ,  et la partie supérieure (entre 
les deux marno-calcaires épais =  S 4) : Lytoceras phestum M a t h., 
Costidiscus (Costidiscus) recticostatus (d’O rb.), Silesites seranonis trajani 
( T i e t ze ) ,  Mélchiorites cf. seguensae (C о q.), M . mélchioris ( T i e t z e )  et 
Imerites giraudi (Kil.),  Imerites giraudi multicostatus T o v b . ,  Imerites 
sp. ex gr. densecostatus E e n n g . ,  „ Eristavia”  sp., beaucoup de ces fossiles 
ayant des noyaux pyriteux.

Le ruisseau Ţiganilor n’offre qu’une séquence de 14 m d’épaisseur 
stratigraphique, avec plus de marno-calcaires métriques vers la partie 
inférieure. L’association de fossiles que ces couches nous offrent est la 
suivante : Phyllopachyceras infundibulum ladinum (U h 1 i g), Partschi- 
ceras bontshewi ( M a n o l o v ) ,  P. winTcleri (U h 1 i g), *Lytoceras phestum  
Mat h. ,  *L . raricinctum U h l i g ,  Protetragonites crebrisulcatus (U h 1 i g), 
Crioceratites monopujaae ( Sar kar ) ,  „ Crioceratites”  cf. orbignyi ( Ma t -  
h e r o n  in H au g 1889), „O.” aff. barremense (K il  i an), Costidiscus 
(Costidiscus) recticostatus (d’O rb.), *C . (C.) olcostephanoides U h l i g ,  
C. (Macroscaphites) yvani ( Puzos ) ,  *C . (M.)  binodosus U h l i g ,  Sile­
sites seranonis (d’O r b.), S. vulpes (C о q.), *S. suldstriatus K a r., M d -

8 Le genre Im erites a été récolté immédiatement au-dessus de l'affleurement V 11, où 
la coupe du ruisseau Morilor s'unit avec celui qui a été mis au jour par le chemin du versant 
gauche de la vallée.
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chiorites cf. seguensae (0 o q.), M . mélchioris (T i e t z e), „ Barremites”  
strettostoma (U h 1 i g), Pulchëllia (Subpulchellia) ex gr. sauvageaui (Her  m.). 
A 5 m au-dessous de la dernière couche de la succession se trouvent seule­
ment les formes indiquées par astérisque, après quoi la faune devient plus 
pauvre: Lytoceras phestum Mat h. ,  L . raricinctum U h l i g ,  Costidiscus 
(Costidiscus) olcostephanoides U h l i g ,  Phyllopachyceras infundibulum  
(d’O r b.) s.l. Notons que E ă i 1 e a n u et al. (1969) ont signalé l’existence 
du genre Deshayesites au sommet de la succession des dépôts qui apparais­
sent sur le ruisseau Ţiganilor et que dans la collection de l’Institut de 
Géologie et de Géophysique existent aussi des exemplaires de Deshaye­
sites (col. A l. О о d a r c e a), prélevés de cette vallée, mais sans indiquer 
le niveau d’où ils ont été recueillis. Jusqu’à l’heure actuelle nous n’avons 
pas pu préciser le niveau où ce genre apparaît dans la coupe du ruisseau 
Ţiganilor ; dans ces conditions nous avons supposé l’existence de l’Aptien 
basal au-dessus de la dernière couche à Silesites seranonis (T 8/10), sur les 
derniers 5 m de la succession.

Au voisinage de l’ancienne église du village de Sviniţa apparaît une 
succession de marnes et marno-calcaires épaisse de 30 à 70 cm, mise au 
jour sur moins de 10 m d’épaisseur stratigraphique, le long de deux 
ravines, dont l’une immédiatement à l’est de l’église et l’autre plus au sud, 
à mi-distance vers le ruisseau Ţiganilor. Là, les dépôts de la sousforma- 
tion de Temeneacia renferinent : Partschiceras stuckenbergi (Kar.),  
Lytoceras phestum Math. ,  Costidiscus (Costidiscus) recticostatus U h l i g ,  
(7. (McLcroscaphites) yvani (P u z о s), „ Crioceratites”  sp. ex gr. „0 .”  barre- 
mense (K i 1.), Mélchiorites charrierianus (d’O r b.), M . mélchioris (T i e t z e), 
Silesites seranonis (d’O rb.), Procheloniceras aff. amadei (Uhl i g) .  La 
dernière espèce indique la présence de l’Aptien basal dans la partie supé­
rieure de cette séquence, donc les coupes de l’église sont partiellement 
équivalentes à celle du ruisseau Ţiganilor.

La partie terminale de la sousformation de Temeneacia affleure 
très sporadiquement, dans le déblai de la route Orşova- Sviniţa-Moldova 
Nouă, immédiatement au nord du pont sur le ruisseau Morilor (à la rami­
fication de la route qui monte vers le village de Sviniţa) et à 165 m 
au nord du pont sur le ruisseau Temeneacia. Un autre affleurement, 
observé à la base de l’actuel débarcadère de Sviniţa, est à présent couvert.

Dans ces affleurements on a remarqué une succession de marnes 
schisteuses et de marnes calcaires dures, ressemblant à celles sous-ja­
centes, mais jaune-verdâtre sur les surfaces qui ont subi l’altération et 
dépourvues presque entièrement de noyaux pyriteux. Les fossiles qu’el­
les renferment sont les suivants : Costidiscus (Costidiscus) recticostatus 
U h l i g ,  Partschiceras sp., Pseudohaploceras matheroni (d’O r b.), Proche­
loniceras ex gr. albrechtiaustriae ( H o h e n e g g e r  in Uhl i g ) ,  Desha­
yesites weyssi (N e u m a y r et U h l i g ) ;  ils indiquent sûrement l’âge 
bedoulien inférieur.

Outre les formations décrites ci-dessus, le Crétacé inférieur de la région 
de Sviniţa comprend encore une formation qui ne peut pas être dénom­
mée faute d’affleurements qui pourraient permettre de préciser sa posi­
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tion géométrique et ses relations avec la Formation de Sviniţa. Cette 
formation, constituée de marnes gréseuses grisâtre-noirâtres, n’apparait 
que dans le cadre d’un éboulement de terrain dans le versant droit du ruis­
seau Ţiganilor, immédiatement en amont du dernier affleurement de 
marnes barrémiennes. Son âge albien a été accepté (B o l d o r  et A v r a m ,  
1972) sur la base de nombreuses aucellines qu’il contient : Aucéllina ap- 
tiensis d’O rb ., A . sti-quirini P o m p e c k j ,  etc.

III. CONSIDÉRATIONS BIOSTRATIGRAPHIQUES

La succession des faunes de céphalopodes du Crétacé inférieur de la 
région de Sviniţa ne peut être précisée qu’à partir de l’Hauterivien 
supérieur.

Ainsi, on peut distinguer dans l’Hauterivien supérieur au moins 
deux biozones, à savoir : (1) la biozone à Crioceratites duvali et (2) la bio­
zone à Aorioceras seringei et Paraspinoceras jourdani.

La première s’étend sur 30 m, à la partie supérieure de la Formation 
de Murguceva et sur environ 5 m à la partie inférieure de la Formation 
de Sviniţa. Outre Crioceratites duvali, son association renferme : Phyllo- 
pachyceras infundibulum ladinum, Lytoceras subfimbriatum, Crioceratites 
matsumotoi, C. aff. joliboisi, Paraspinoceras pulcherrimum, Haploceras 
(Neolissoceras) grasianum et, à la partie inférieure, Spitidiscus incertus. 
Dans la partie moyenne de la biozone (Y 10) nous avons rencontre 2 exem­
plaires d’ammonites, très mal conservés, mais qui révèlent l’ornementa­
tion des flancs comparable à celle de Subsaynella sayni (P a q u i e r).

La biozone à Acrioceras seringei et Paraspinoceras jourdani occupe 
un intervalle plus petit dans la succession des dépôts éocrétacés du ruis­
seau Morilor (environ 12 m) et renferme, outre les espèces qui la définis­
sent, les espèces suivantes : Crioceratites nolani, C. basseae, C. andersoni, 
C. emerici, Euptychoceras inornatum, Haploceras (Neolissoceras) grasianum, 
Lamellaptychus angulocostatus, Duvalia dilatata. L’espèce la plus souvent 
rencontrée dans cette biozone est Acrioceras seringei ; Crioceratites duvali, 
ainsi que C. nolani, dépassent la limite supérieure de la biozone.

Le Barrémien comprend au moins 6 zones, dont seulement 4 
peuvent être définies d’après le materiel récolté jusqu’à présent : (1) la 
biozone à Paraspiticeras et Pseudothurmannia ; (2) une biozone (ou plu­
sieurs) non définie, renferment presque entièrement le Barrémien inférieur, 
mais qui n’a pas offert assez d’éléments de faune pour qu’on puisse préciser 
la distribution verticale des espèces ; (3) la biozone a Pulchéllia ex gr. 
compressissima, Spitidiscus et Holcodiscus spp. ; (4) un intervalle très 
étendu, comprenant des fossiles du Barrémien supérieur, mais dépourvu 
d’éléments aptes à définir un intervalle plus étroit ; (5) la biozone à Im e- 
rites et „ Eristavia”  ; (6) la biozone à „ Crioceratites”  gr. barremense — or- 
bignyi.

(1) La biozone à Paraspiticeras et Pseudothurmannia occupe un 
intervalle stratigraphique relativement étroit (de 10 à 12 m) où, à la 
partie inférieure, persistent Acrioceras seringei et Crioceratites nolani,
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auprès desquelles apparaissent Paraspiticeras pachcycylum, Barremites 
(Reboulites) sp., Hamulina astieriana, Balearites f sp. ; à la partie supé­
rieure elle renferme une association de céphalopodes à Pseudofhurmannia 
picteti, P. ex gr. mortilleti-catulloi, P. cf. pseudomalbosi, Paraspiticeras 
guerinianum, Crioceratites cf. thiollierei, Barremites (Barremites) sp.

(2) L’intervalle d’environ 14 m situé au-dessus du niveau d’apparition 
du genre Pseudothurmannia jusqu’à la base de la sousformation de Teme- 
neacia a offert peu de fossiles : des exemplaires de Barremites (Barremites), 
P. (Camdoiceras), Melchiorites (?), médiocrement conservés, et de Psilo- 
tissotia favrei.

(3) La biozone à Pulchellia ex gr. compressissima, Spitidiscus sp. et 
Holcodiscus spp. renferme, justement à la base de la sousformation de 
Temeneacia, de nombreux fossiles pyriteux, parmi lesquels Spitidiscus 
seunesi, Holcodiscus diversecostatus, Holcodiscus sp. ex gr. H . perezianus, 
Pulchellia, sp. ex gr. P. compressissima, Silesites vulpes.

(4) l’intervalle de 45 à 50 m, depuis l’apparition de l’espèce Silesites 
seranonis jusqu’à l’apparition du genre Imerites, comprend de nombreux 
fossiles avec grande extension dans le Barrémien supérieur : Lytoceras 
phestum, L. raricinctum, Protetragonites crebrisulcatus, Costidiscus (Costi- 
discus) recticostatus, Costidiscus (Macroscaphites) y  vani, Silesites seranonis 
(S . seranonis trajani semble apparaître à la partie supérieure de l’inter­
valle), Melchiorites melchioris, -M. aff. nabdalsa, ЛГ charrierianus, M . (?) 
falloti, „ Barremites”  strettostoma, Pseudohaploceras tachthaliae, Partschi- 
ceras winhleri, P . stuckenbergi. L’absence des espèces avec une existence 
plus courte, au moins dans le stade actuel de connaissance des fossiles du 
Barrémien supérieur de la région de Sviniţa, entrave la définition des 
biozones dans cet intervalle.

(5) La biozone à Imerites et ,,Eristavia”  comprend la partie supé­
rieure de la succession mise au jour sur le ruisseau Morilor, sur le ruisseau 
Temeneacia et dans le versant droit du ruisseau Morilor. Son association 
inclut sur le ruisseau Temeneacia les espèces suivantes : Lytoceras phe­
stum, Protetragonites crebrisulcatus, Costidiscus (Costidiscus) recticostatus, 
Imerites giraudi, I. giraudi multicostatus, „ Eristavia”  sp., Silesites sera­
nonis, S . seranonis trajani, Melchiorites cf. seguensae, M . melchioris. Le 
versant droit du ruisseau Morilor offre en plus : ,,Barremites”  strettostoma, 
Pseudohaploceras tachthaliae et une forme inédite de Spitidiscus 9.

(6) La biozone à ,,Crioceratites”  ex gr. barremense-orbignyi occupe 
la plus grande partie de la succession mise au jour sur le ruisseau Ţiganilor 
(environ 10 m). Son association de céphalopodes est identique à celle 
qu’on a déjà indiquée pour la partie inférieure de cette coupe, dans le 
IIe chapitre de l’ouvrage (voir p. 10).

9 Cette forme, caractérisée par un ombilic relativement large et par des tours de spire 
globuleuses, ornés de 8 à 9 constrictions proverses, nous l'avons reconnue aussi dans le Barré­
mien supérieur du flysch des Carpates Orientales aussi bien que dans le Barrémien supérieur 
et le Bédoulien inférieur du Couloir de Dlmbovicioara.

S -  C. 177
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La même association, mais moins bien représentée, apparaît dans la 
succession des dépôts près de l’ancienne église du village de Sviniţa. Outre 
les fossiles mentionnés, ici apparaît également l’espèce Prochelloniceras 
aff. amadei (U h 1 i g), à côté des exemplaires encore fréquents de Sile- 
sites seranonis.

L’Aptien basal, mis au jour sporadiquement dans la région, renfer 
me une seule biozone — à Pseudohaploceras matheroni et Desliayesites 
weissi. Outre ces espèces, la biozone renferme au débarcadère de Sviniţa 
Costidiscus ( Costidiscus) recticostatus, PartscMceras sp., et au nord du ruis­
seau Temeneacia : Prochéloniceras ex gr. albrecMiaustriae. En admettant 
que les derniers 4-5 m de la succession mise au jour sur le ruisseau Ţiga­
nilor appartiennent à la même biozone (voir p. 11), il faut ajouter à 
l’association mentionnée Silesites vulpes et Costidiscus (Costidiscus) olcos- 
tephanoides.

IV. CORRÉLATION INTERRÉGIONALE DES BIOZONES DU CRÉTACÉ INFÉRIEUR
DE SVINIŢA

Parmi les régions du domaine alpino-carpatique riches en fossiles 
dans l’intervalle Hauterivien-Aptien inférieur, seulement celles du sud-est 
de la France ont été étudies, ces dernières années, d’une manière qui puisse 
permetre de préciser la variation verticale des associations de céphalopodes 
(T h о m e 1, 1964 ; D e b e l m a s  et T h i e u l o y ,  1965 ; B u s n a r d o ,  
1965 ; M о u 11 a d e, 1966 ; M o u l l a d e  et T h i e u l o y ,  1967 ; B u s ­
n a r d o ,  1970 a, b ; L a p e y r e et T h о m e 1, 1974, etc.). A ces études 
s’ajoutent des informations précieuses sur la valeur biostratigraphique des 
uns des genres et des espèces d’ammonites éocrétacés offerts par les pa­
léontologues bulgares (B r e s к о v s к i, 1965 ; D i m i t г о v a, 1965,1967 ; 
N i к о 1 о v, 1969) et, enfin, les données très récentes obtenues par l’étude 
du gisement fossilifère crétacé inférieur du Couloir de Dîmbovicioara 
(P a t r u 1 i u s et A v r a m ,  1976).

D’après la distribution des espèces d’ammonites de l’Hauterivien 
supérieur vocontien ( M o u l l a d e  et T h i e u l o y  1967), la première 
biozone mise en évidence dans la région de Sviniţa est comparable avec 
la zone à Subsaynella sayni-Crioceratites duvali duvali (la partie inférieure 
de PHauterivien supérieur) du sud-est de la France. Elle renferme la bio­
zone à Saynella et, probablement, la biozone à Euptychoceras inornatum 
du Couloir de Dîmbovicioara (voir le tableau de corrélation des biozones 
du Couloir de Dîmbovicioara avec celles de l’Hauterivien, Barrémien et 
Bédoulien du sud-est de la France, dans l’ouvrage de P a t r u l i u s  et 
A v r a m ,  ce tome, pag. 152).

La biozone à Acrioceras seringei est comparable au moins parti­
ellement à la zone à Plesiospitidiscus ligatus de la région vocontie nne 
Mais à l’encontre de cette région, l’espèce index de France n’a pas été 
rencontrée à Sviniţa ; Crioceratites emerici apparaît, avec des exemplaires 
typiques, depuis la moitié inférieure de la biozone, et Crioceratites nolani 
dépasse de beaucoup la limite supérieure, atteignant le niveau d’appari­
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tion du genre Pseudothurmannia (V 8/1). L’équivalent approximatif de 
cette biozone dans le Couloir de Dîmbovicioara est la biozone à Paraspino- 
ceras jour dani.

La biozone à Paraspiticeras et Pseudothurmannia représente un 
moment de changement de la faune qui doit être souligné. D’une part, les 
formes de Haploceras (Neoliss n * vas) grasianum, Duvalia dilatata et Lamei- 
laptychus angulocostatus, disp unissent et, d’autre part, les genres Paras- 
piticeras, Pseudothurmannia et Barremites (le dernier avec les sous-genres 
Barremites et Reboulites) apparaissent presque simultanément. D’après 
l’association de la zone à Pseudothurmannia angulicostata présentée par 
M o u l l a d e  et T h i e u l o y  (1967) et d’après les données paléontolo- 
giques reconnues par L a p e v r e  et T h o m e l  (1974) dans les couches 
à P. angulicostata, ce moment est également présent dans la fosse vocon- 
tienne ; il existe aussi dans le Couloir de Dîmbovicioara ( P a t r u l i u s  
et A v r a m ,  1976).

Il est à mentionner qu’une espèce qui à Sviniţa a été prélevée 
d’un niveau plus élevé dans le Barrémien inférieur : Psilotissotia favrei 
apparaît dans les deux régions mentionnées ci-dessus dans l’association 
du niveau à Pseudothurmannia ; donc à ce niveau nous assistons à l’appa­
rition simultanée des Douvilleiceratides, des Hemihoplitides et des Pulchel- 
liides, aussi bien qu’à l’apparition des Desmoceratides du genre Barre­
mites. Les données de Sviniţa s’ajoutent ainsi aux données de la région 
vocontienne et du Couloir de Dîmbovicioara pour considérer la zone à 
Pseudothurmannia comme la première zone du Barrémien inférieur.

La dernière zone du Barrémien inférieur, à Pulchellia ex gr. compre- 
ssissima, Spitidiscus et Holcodiscus, renferme une association de céphalo­
podes qui ressemble beaucoup à l’association de la biozone à Pulchellia 
compressissima du Couloir de Dîmbovicioara ( P a t r u l i u s  et A v r a m ,  
1976) ; mais nous n’avons pu identifier à Sviniţa la partie terminale de 
cette biozone, à Torcapeïla suessi, présente dans la région mentionnée 
aussi bien que dans le sud-est de la France.

La biozone à Imerites et „Eristavia” , située dans la moitié supé­
rieure du Barrémien supérieur de Sviniţa, correspond au moins partielle­
ment à la biozone à Hemihoplites ferraudi et à la biozone à Heteroceras 
astieri proposée par le Colloque sur le Crétacé inférieur de Lyon ( B u s -  
n a r d o, 1965). Mais cette équivalence, admise en Géorgie par К a к a b a - 
d z e (1971), ne peut être acceptée comme certaine d’après les associations 
des coupes de Caucase, formées presque exclusivement des ammonites 
hétéromorphes.

Enfin, ,,Crioceratites” gr. barremense-orbignyi se développe beaucoup 
dans la partie terminale du Barrémien de Sviniţa, à la différence de la 
coupe de la route d’Angles (B u s n a r d o, 1965) où ce groupe se trouve 
au-dessous du niveau à Hemihoplites ferraudi. La présence à la partie 
supérieure de la biozone qu’il définit, à l’ancienne église de Sviniţa, d’un 
Procheloniceras, aussi bien que l’existence du genre Deshayesites dans la 
coupe du ruisseau Ţiganilor (v. p. 11), vérifient la position barrémienne
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terminale de cette biozone et assure la continuité vers la biozone à Pseu- 
dohaploceras matheroni et Deshayesites weissi de l’Aptien inférieiu*.

En occupant la partie supérieure de la Formation de Sviniţa, cette 
dernière biozone ne se situe qu’à 12-15 m au-dessus de la biozone à Im é­
rités et „Eristavia” . Dans cet intervalle on ne retrouve pas de représen­
tants des genres Heteroeeras et Parancyloceras ou ,,Leptoceras”  ex gr. 
puzosianum d’O r b. comme dans le Couloir de Dîmbovicioara et au 
stratotype du Barrémien et on ne remarque l’absence d’un niveau de tran­
sition du Barrémien à l’Aptien dépourvu d’une faune caractéristique. Il 
paraît qu’à la fin du Barrémien, dans la région de Sviniţa, a eu lieu une 
forte condensation stratigraphique, accompagnée probablement par la 
non-sédimentation ou même par un écartement par balayage sous-marin 
d’une partie des dépôts du Barrémien terminal et de l’Aptien basal.

V. CONCLUSIONS

Les nouvelles données apportées par l’étude biostratigraphique 
des dépôts éocrétacés de Sviniţa concernent la séparation des biozones 
d’ammonites, qui se trouvent seulement partiellement en corrélation avec 
les biozones des régions classiques du Crétacé inférieur, la mise en évidence 
des différences dans le mode d’occurrence des genres et des espèces par 
rapport à ces régions, ainsi que la corrélation détaillée des différents paquets 
de couches de la région.

Dans la région de Sviniţa il n’existe qu’un seul niveau à Pseudo- 
thurmannia (comprenant plusieures espèces parmi lesquelles P . picteti), 
caractérisé en outre par l’apparition, pour la première fois, des Douville- 
iceratides (genre Paraspiticeras) et par la première apparition des Desmo- 
ceratides du genre Barremites.

Ces données, mises en corrélation avec l’extinction de quelques 
formes caractéristiques au Neocomien supérieur, plaident pour placer la 
limite Hauterivien-Barrémien à la base de la biozone à Paraspiticeras 
et Pseudothurmannia ; le contenu ammonitique de cette zone, nouveau 
par rapport aux biozones de l’Hauterivien supérieur, est confirmé par les 
associations des couches à Pseudothurmannia du sud-est de la France 
( L a p e y r e  et T h o m e  1, 1974) et du Couloir de Dîmbovicioara ( P a ­
t r u  1 i u s et A v r a m ,  1976).

Parmi les céphalopodes avec une distribution verticale différente 
par rapport aux régions classiques du Crétacé inférieur le groupe „C ri- 
oceratites'1'1 barremense-orbignyi se développe depuis le niveau à Imerites 
giraudi jusqu’à la fin du Barrémien, Costidiscus (Costidiscus) olcostepha- 
noides et C. (Macroscaphites) binodosus n’apparaissent que dans le Barré­
mien terminal et Procheloniceras apparaît en association avec Silesites 
seranonis dans les niveaux supérieurs d’occurence de cette espèce, à la 
limite Barrémien-Aptien.

Les espèces définies par T i e t z e (1872) et par U h 1 i g (1883) d’a­
près le matériel prélevé à Sviniţa ont une répartition verticale, à savoir :
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Protetragonites crebrisulcatus (U h 1 i g) apparaît dès le Barrémien infé­
rieur et continue jusqu’à sa limite supérieure, Silesites seranonis trajani 
(T i e t z e) et Melchiorites melchioris (T i e t z e) ne semblent se dévelop­
per que dans le tiers supérieur du Barrémien, Pseudohaploceras tachtha- 
liae (T i e t z e) a été rencontré dans le milieu du Barrémien supérieur et 
,,jBarrémites”  strettostoma ( Uh l i g )  semble se trouver dans toute la moi­
tié supérieure du Barrémien 10.

A la partie inférieure de la succession en discussion il y a des dis­
continuités stratigraphiques mises en évidence par les changements dans 
la lithologie des dépôts (l’apparition des calcaires détritiques en bancs 
épais) ou par l’apparition ou la disparition brusque des associations de 
calpionelles (entre le Tithonique inférieur et le Tithonique supérieur, à la 
base de la Formation de Murguceva, dans la cadre du Berriasien). De 
telles discontinuités, ou au moins des condensations stratigraphiques, 
semblent exister aussi dans l’Hauterivien inférieur (avec une épaisseur 
très réduite par rapport à l’intervalle occupé par les deux biozones de 
l’Hauterivien supérieur), dans le Barrémien inférieur (existence mise en 
évidence par son épaisseur relativement petite par rapport à l’épaisseur 
du Barrémien supérieur et par l’absence de certains niveaux de faune qui 
existent au sud-est de la France et dans le Couloir de Dîmbovicioara, par 
ex. le niveau à Torcapella), enfin, à la limite Barrémien-Aptien (où se 
trouve un mélange de faunes barrémiennes à Silesites seranonis à éléments 
de faune aptienne — Prochéloniceras et où la distance depuis les couches 
à faune barrémienne jusqu’aux couches à Deshayesites du Bedoulien basal 
est extrêment réduite).
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QUESTIONS

I. S t ă n o i u  : Les données présentées dans la communication fournissent des précisions 
sur l'Albien de Sviniţa?

Réponse : Envers les données paléontologiques présentées dans l'ouvrage de В о 1 d u r 
et A v r a m  (1972), les échantillons ultérieurs n'ont pas fourni d'autres précisions.

M. Ş t e f ă u e s c u :  Qui est la position des couches de Comarnic de Plaiul Hoţilor, en 
rapport avec les biozones établiées dans la zone de Sviniţa?

Réponse : Les faunes récueillies des couches de Comarnic contiennent surtout des espèces 
attestant l'âge barrémien inférieur (spécialement Pulchellia sp.), bien qu'il y ait également des 
éléments de faune attestant le Barrémien supérieur et môme l'Aptien. Malheuressement.dans 
le cadre de ces faunes n’apparaissent pas les espèces les plus caractéristiques aux biozones de 
Sviniţa, de sorte qu'une paraléllisation plus exacte ne peut pas être effectuée suivant les données 
paléontologiques connues jusqu’à présent.

DISCUTIONS

I. S t ă n о i u : On a employé le nom de formation de Murguceva pour les calcaires fins, 
correspondants à l ’intervalle tithonique-hauterivien. Dans ce cas, nous sommes obligés d'em­
ployer le nom de formation pour tous les niveaux calcaires inferieurs. Peut-être, il serait plus 
indiquer d’employer un terme lithostratigraphique, d'un rang inférieur à la formation, pour le 
niveau des calcaires de Murguceva.

Réponse : Les critères d’établissement du rang des unités lithostratigraphiques sont encore 
discutées chez nous. Personnellement, je considère „formation" une entité lithostratigraphique 
qui peut être sousdivisée. Dans la colonne de dépôts de la formation de Murguceva, R à i- 
1 e a n u (1953 et 1960) a démontré l’existence de deux paquets de couches, l'inférieur faisant 
partie du passage de calcaires noduleux du Tithonique inférieur vers les calcaires blancs à 
accidents siliceux, d'âge particulièrement néocomien. Ce paquet (épais de 1 — 2 m sur le ruis­
seau de Morilor) a une épaisseur et la composition lithologique moins constantes, sa sépara- 
sion comme sousformation devant être étudiée plus attentivement, sur plusieures coupes.
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